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Ce document a pour but de mobiliser l’attention et de partager l’information recueillie par les 
membres du Groupe de travail sur la stratégie canadienne de préservation des collections 
collectives d’imprimés à propos de l’environnement en constante évolution des imprimés 
partagés, de leur préservation, de leur accessibilité et de leur numérisation. Il convient de 
souligner la connaissance des collections et l’importante participation de nos collègues 
canadiens dans les projets actuels de préservation des documents imprimés et numériques, et 
dans les projets connexes tels que le HathiTrust, le Print Archives Network (PAN) coordonné par 
le Center for Research Libraries, @Risk North, le Partnership for Shared Book Collections, et 
l’OCLC avec sa gamme d’outils Sustainable Collection Services. Au départ, ce texte devait servir 
de document d’information pour une réunion du Groupe de travail sur la stratégie canadienne 
de préservation des collections collectives d’imprimés en février 2019, puis être mis à jour pour 
en faire une analyse environnementale destinée à un plus large public1.  
 
Le document porte essentiellement sur les projets de préservation en commun, mais comme ce 
type de préservation repose sur le partage des métadonnées et des ressources, et peut 
entraîner la constitution de collections en collaboration, on y trouvera une brève description de 
ces activités. La nature des projets concernant les imprimés partagés évolue très rapidement--
ce document dresse un portrait de la situation au moment de sa rédaction. 
 
INITIATIVES CANADIENNES  
 
Au Canada, il existe plusieurs programmes importants relatifs au partage des imprimés, qui en 
sont à divers degrés d’avancement. Le mandat du Groupe de travail consistera à élaborer une 
structure pour coordonner ces efforts afin qu’ils puissent tous contribuer à une stratégie 
nationale de préservation des collections collectives d’imprimés. 
 
Si l’on veut réfléchir correctement à une stratégie commune en matière d’imprimés au Canada, 
il est essentiel de bien comprendre l’état actuel des installations d’entreposage des 
bibliothèques au Canada. Il faut avoir une bonne idée des infrastructures qui existent 
actuellement et de celles dont on aura besoin dans les années à venir pour entreposer les 
collections d’imprimés partagés dans de bonnes conditions de préservation. Le Groupe de 
travail a réalisé une enquête sur les installations d’entreposage des bibliothèques en 2019. Les 
résultats et le rapport de cette enquête peuvent être consultés à l’adresse suivante :  [insérer 
l’URL].    
 
Bibliothèque et Archives Canada – Projet concernant le dernier exemplaire 
Le 13 mai 2013, le Conseil de direction de Bibliothèque et Archives Canada (BAC) a approuvé les 
six principes régissant la désignation du dernier exemplaire et fait connaître son engagement à 
cet égard dans la déclaration suivante :   

                                                 
1 Adapté de Keep@Downsview Backgrounder, juin 2018, rédigé par Heather McMullen à l’Université Queens. 



 
« Bibliothèque et Archives Canada gérera la partie imprimée du patrimoine publié qui revêt une 
importance nationale, acquis dans le cadre de son mandat conformément aux six principes de 
la désignation de dernier exemplaire énoncés par le groupe de travail sur la préservation des 
documents analogiques du Réseau pancanadien du patrimoine documentaire. » 

Les principes suivants servent de fondement à la constitution d’un réseau pancanadien de 
collaboration à la désignation du dernier exemplaire. Selon ces principes, une bibliothèque 
participante : 

1. Fera connaître sa volonté de détenir le dernier exemplaire d’un document faisant partie 
du patrimoine documentaire. 

2. Indiquera aux autres institutions participantes le patrimoine documentaire qu’elle 
détient en tant que derniers exemplaires. 

3. S’engagera à détenir un dernier exemplaire dans un cadre de conservation convenable. 
4. S’engagera à assurer un accès raisonnable aux derniers exemplaires. 
5. Acceptera de ne pas se défaire des derniers exemplaires sans avoir envoyé un avis 

raisonnable aux autres institutions participantes. 
6. S’engagera, dans le cas où elle se départit d’un dernier exemplaire, à prévoir son 

transfert à une autre institution. 

Ce projet est mené en collaboration avec la communauté des bibliothèques canadiennes. Tous 
les documents connexes peuvent être consultés en français ou en anglais sur le site Web du 
projet. 

BAnQ - Bibliothèque et Archives nationales du Québec 
Bibliothèque et Archives nationales du Québec s’assure de recevoir par dépôt légal deux 
exemplaires des documents imprimés publiés au Québec. Elle acquiert également les 
publications relatives au Québec, c’est-à-dire celles qui sont publiées en dehors du Québec, 
mais dont le sujet est le Québec ou dont l’auteur est québécois. Ces documents sont acquis et 
conservés de façon permanente. Les livres et périodiques représentent 3 000 000 documents. 

D’autre part, BAnQ maintient une collection « universelle » importante qui est destinée au prêt. 
Cette collection, disponible à la Grande bibliothèque est la plus vaste collection du réseau des 
bibliothèques de la Ville de Montréal et des bibliothèques publiques québécoises. Elle 
rassemble 1 900 000 livres et périodiques. Comme toutes les collections des bibliothèques 
publiques, cette collection fait régulièrement l’objet d’élagage. À l’heure actuelle, sa politique 
de développement prévoit la conservation de certains ensembles tels un exemplaire des titres 
en français, certains classiques dans d’autres langues que le français, certaines publications en 
série imprimées, les publications du gouvernement du Canada reçues dans le cadre du 
programme de dépôt universel.  

 
 

http://www.bac-lac.gc.ca/fra/services/derniers-exemplaires/Pages/portail-derniers-exemplaires.aspx
http://www.bac-lac.gc.ca/fra/services/derniers-exemplaires/Pages/portail-derniers-exemplaires.aspx


Le Shared Print Archive Network du COPPUL 
Le Shared Print Archive Network du Council of Prairie and Pacific Libraries (SPAN) est un réseau 
de dépôts d’imprimés archivés. Les principaux objectifs du SPAN sont de donner accès aux 
archives d’imprimés partagés, de créer des occasions de réallouer les espaces de bibliothèque 
et de préserver les documents imprimés pour ses membres, de manière rentable. Au lieu de 
concevoir le projet en fonction de la préservation du « dernier exemplaire », ce partenariat 
met l’accent sur le rôle de l’imprimé archivé dans le cadre d’un réseau d’exemplaires optimaux 
qui comprend d’autres projets d’archivage d’imprimés.  
 
Les 20 bibliothèques participantes au COPPUL ont convenu de renforcer et de valider les  
fichiers rétrospectifs de journaux imprimés dans les principales installations d’entreposage de 
bibliothèques et dans quelques campus choisis. La sélection des titres à inclure dans le SPAN se 
fait à l’aide d’un cadre de gestion du risque : les journaux sont répartis en trois catégories 
(risque faible, modéré ou élevé), en fonction de leur disponibilité en format numérique, de leur 
rareté et de leur pertinence pour la région (l’Ouest canadien). 
 
La convention d’adhésion au Shared Print Archive Network du COPPUL (avril 2012) décrit le 
mode de gouvernance du projet, ainsi que les contributions et responsabilités de chaque 
bibliothèque participante. Le SPAN a été mis sur pied en 2012 et a archivé des documents en 
quatre phases, notamment des publications en série largement présentes dans les 
bibliothèques, une petite sélection de publications en série publiées uniquement en format 
imprimé et une sélection de publications de Statistique Canada. À ce jour, les bibliothèques 
participantes au SPAN se sont engagées à conserver 13 164 titres de publications en série. 
 
En novembre 2015, le SPAN a lancé un projet sur les monographies, conjointement avec les 
Sustainable Collection Services d’OCLC. Ce projet visait à évaluer l’utilisation, la duplication et la 
dispersion des fonds documentaires dans les bibliothèques participantes, au maximum de ce 
que les données collectives pouvaient supporter. Les participants ont manifesté un grand 
intérêt à repérer et à préserver les documents peu conservés au sein du groupe, ainsi qu’à se 
défaire de certains titres faiblement utilisés et largement présents dans les bibliothèques. Le 
COPPUL a également conçu son projet pour qu’il concorde avec le projet de BAC sur le dernier 
exemplaire.  
 
Les bibliothèques participantes au projet no 1 du SPAN sur les monographies : Université Simon 
Fraser; Université Thompson Rivers; Université de Calgary; Université de Lethbridge; Université 
du Manitoba; Université de Regina; Université de la Saskatchewan; Université de Victoria; 
Université de Winnipeg; Université de l’Île de Vancouver. 

Objectifs généraux du projet : 

● offrir aux bibliothèques participantes une occasion d’effectuer un tri ayant une 
incidence minimale sur leurs clients; 

● repérer des titres rares ou peu présents en vue de leur conservation et de leur 
préservation; 

https://coppul.ca/programs/shared-print#participating_libraries
https://coppul.ca/sites/default/files/uploads/SPAN%20AgreementApril2012revWEB.pdf
https://coppul.ca/sites/default/files/uploads/SPAN%20AgreementApril2012revWEB.pdf
https://coppul.ca/programs/span/span-monographs-project


● élaborer une stratégie régionale pour les collections de livres imprimés;  
● si possible, documenter et influencer le développement continu de la  collection de 

monographies imprimées dans la région.  

Les documents visés par ce projet sont les monographies imprimées (incluant les ouvrages de 
référence), les livres jeunesse, les documents gouvernementaux classés dans LC ou DDC, et les 
partitions musicales pouvant sortir de la bibliothèque. Les documents non visés par ce projet 
sont les publications en série, les collections spéciales, les documents gouvernements non 
classés dans LC ou DDC, les ouvrages de référence et autres documents qui ne peuvent pas 
sortir de la bibliothèque, les livres électroniques, les microformes, les documents audiovisuels, 
les documents perdus ou retirés, les cartes, ainsi que les thèses et mémoires.   

Le projet s’intéresse surtout aux scénarios de conservation en commun, fondés sur des 
données. Divers modèles de conservation ont été élaborés par le groupe et le traitement des 
titres conservés a été décidé collectivement. Les engagements de conservation ont été alloués 
en fonction de paramètres établis par le groupe, créant un « filet de sécurité » pour les livres 
imprimés à l’intérieur du groupe. En tout, ces bibliothèques se sont engagées à conserver 
1,3 million de monographies.  

Une fois les engagements de conservation identifiés, chaque bibliothèque est libre d’intervenir 
de manière autonome sur les autres collections en fonction des besoins locaux. La version 1.0 
du protocole d’entente régissant ce projet a été approuvée en avril 2018. 

Keep@Downsview  
Keep@Downsview est le nom donné au partenariat établi entre l’Université de Toronto, 
l’Université d’Ottawa, l’Université Western, l’Université McMaster et l’Université Queen's. Il 
vise à préserver les documents savants en Ontario dans une installation d’entreposage 
commune, à haute densité, située sur le campus Downsview de l'Université de Toronto (au 
nord de la ville). La préservation de ces précieuses collections en garantit l’accessibilité aux 
générations à venir. Keep@Downsview a été financé en partie par le Fonds de productivité et 
d'innovation du ministère de la Formation et des Collèges et Universités. Certains capitaux et 
tous les coûts d’exploitation seront répartis entre les cinq universités. On trouvera des 
informations plus précises sur ce partenariat dans le protocole d’entente, parachevé en mai 
2017, et sur la page Web du partenariat : https://downsviewkeep.org/fr 

TUG - TriUniversity Group 
Le TriUniversity Group of Libraries (TUG) est un remarquable exemple de coopération 
administrative entre les bibliothèques de trois universités ontariennes : Guelph, Waterloo et 
Wilfrid Laurier. Mis sur pied en 1995, ce partenariat gère depuis 1996 l’Annexe TUG qui sert de 
lieu d’entreposage sécuritaire pour les documents de bibliothèque peu utilisés, facilitant ainsi la 
préservation et le partage de collections entre ces trois universités.   

Les bibliothèques du TUG ont très rapidement utilisé les espaces d’entreposage de l’Annexe, à 
tel point qu’il a fallu construire une deuxième aire pour augmenter les capacités d’entreposage. 
Au début, chaque bibliothèque était libre de transférer et de stocker tous les documents qu’elle 

https://coppul.ca/sites/default/files/uploads/SPAN%20Monographs%20Project%20%231%20MOU.pdf
https://content.library.utoronto.ca/common/pdf/201801081636.pdf
https://content.library.utoronto.ca/common/pdf/201801081636.pdf
https://downsviewkeep.org/fr


jugeait appropriés sans se préoccuper des collections des deux autres bibliothèques. Le mode 
de tarification adopté par le TUG était le « paiement à l’utilisation », ce qui permettait 
d’augmenter naturellement l’espace alloué à chaque bibliothèque en fonction de ses besoins. 
En 2006, l’Annexe a continué à se remplir à un rythme soutenu jusqu’à ce qu’il devienne 
impératif d’agir. Un moratoire d’un an a été mis en place pour le transfert de nouveaux 
documents. Plusieurs groupes de travail ont été constitués dans le but d’effectuer un examen 
en profondeur et de formuler des recommandations à la direction du TUG visant à prolonger la 
durée d’utilisation de cette installation. Outre cet exercice, les bibliothèques du TUG ont réalisé 
leur premier projet de gestion de la collection, lequel avait pour mandat principal de repérer et 
de retirer de l’Annexe les doubles exemplaires de monographies. De plus, en 2007, les 
bibliothèques du TUG ont conclu une entente sur la préservation du dernier exemplaire, 
laquelle comprenait deux composantes essentielles : elle garantissait qu’aucun double 
exemplaire ne pourrait être transféré dans l’Annexe (cette mesure ne concerne que les 
monographies et les journaux), et elle établissait une procédure pour faciliter le repérage, la 
préservation et le retrait des derniers exemplaires de documents imprimés dans les trois 
bibliothèques. 

D’autres projets de gestion des collections ont été élaborés après la mise en place de cadres de 
politique en 2006-2007 et dans les années suivantes, notamment un projet JSTOR concernant le 
dernier exemplaire imprimé et un autre projet relatif à l’élimination des doubles exemplaires de 
monographies (appelé le projet « PMMP ») qui repère les exemplaires anciens et peu utilisés, 
dans le système des TUG (incluant l’Annexe), pour en arriver à un seul exemplaire répondant 
aux besoins des bibliothèques du TUG. La direction du TUG a examiné à plusieurs reprises la 
possibilité et la faisabilité d’agrandir l’Annexe (à la lumière des tendances actuelles et 
émergentes dans les bibliothèques et l’Ontario Council of University Libraries (OCUL), mais a 
décidé de ne pas modifier les installations actuelles. L’allocation finale des derniers espaces 
disponibles dans l’Annexe a été effectuée en 2016-2017, Guelph occupant 38 % de l’espace, 
Waterloo 45 % et Wilfrid Laurier 17 %. En 2017-2018, l’installation de l’Annexe avait atteint 
près de 96 % de sa capacité d’entreposage (l’équivalent de 1,25 million de volumes pour une 
capacité totale de 1,3 million de volumes).  

En juillet 2018, l’équipe de gestion a décidé que la politique du dernier exemplaire du TUG sera 
progressivement abandonnée d’ici décembre 2022 (à moins qu’elle ne soit remplacée par un 
réseau de partage d’imprimés mis en place dans le cadre du projet Collaborative Futures de 
l’OCUL). D’ici décembre 2022, les engagements de la politique du dernier exemplaire relatifs à 
la conservation s’appliqueront uniquement aux documents qui sont déjà identifiés comme 
« dernier exemplaire TUG ». Chaque membre du TUG continuera à gérer ses propres espaces 
dans l’Annexe. Les bibliothèques participantes qui réaliseront d’importants projets de tri, de 
quelque nature que ce soit durant cette période, produiront et remettront aux deux autres 
bibliothèques une liste de documents à supprimer pour examen dans un délai raisonnable. 

Sommet @Risk North (Collections en péril) - novembre 2017 
S’inspirant du Sommet @Risk organisé par le Center for Research Libraries (CRL) en 2016, 
l’ABRC a tenu un événement similaire au Canada en collaboration avec l’Université de Toronto, 



BAC et le CRL. Dans la foulée de ce sommet, l’ABRC a rédigé le mandat du Groupe de travail sur 
la stratégie canadienne de préservation des collections collectives d’imprimés, auquel participe 
l’ABRC, BAC, et des représentants de bibliothèques d’universités régionales. Lors du sommet, 
on a aussi discuté des possibilités de préservation en commun des documents numériques. 
Rapport sommaire : @Risk North (Collections en péril) 

Sommet @Risk North 2 (Collections numériques en péril) - novembre 2018 
L’ABRC a organisé le sommet @Risk North 2 en collaboration avec le RCDR, BAC, et BAnQ, pour 
discuter des collections numériques et de la préservation numérique. Les participants ont été 
informés des résultats préliminaires d’une enquête nationale sur l’état actuel et les besoins 
futurs de la préservation numérique au Canada. Plusieurs initiatives à l’échelle nationale, 
régionale et locale ont été présentées. Report from @Risk North 2 Summit 
 
HathiTrust Shared Print Program/ Participants canadiens au HathiTrust 
HathiTrust (HT) est un immense dépôt en ligne de documents numérisés provenant du projet  
Google Books, d’Internet Archive, et de bibliothèques de recherches partenaires.  
 
Il y a quelques années, HT a entrepris un projet sur les imprimés partagés, afin de susciter et de 
coordonner l’engagement de ses membres envers la conservation de ces collections d’imprimés 
et la volonté de les prêter à leurs partenaires au besoin. Ce projet avait pour objectif de 
« garantir la préservation des collections de documents imprimés et numériques en reliant les 
deux, afin de réduire l’ensemble des coûts associés à la gestion des collections pour les 
membres de HathiTrust et de promouvoir la gestion collective des collections à l’échelle 
nationale et continentale ». Ce projet fait rapport à la réunion PAN du CRL. En mai 2019, les 
bibliothèques canadiennes suivantes avaient joint le projet HathiTrust sur les imprimés 
partagés : UBC, Alberta, McGill et Toronto.   
 
Voici une liste des membres canadiens actuels de HT et leur année d’adhésion. 
 

2011 2012 2013 2018 2019 

U. de la C.-B. McGill, 
Calgary 

Alberta U. de Toronto, 
McMaster 

Queen’s, 
U. d’Ottawa 

 
La participation canadienne au HathiTrust a fait l’objet de discussions spécifiques entre les 
membres actuels et potentiels le 4 juin 2018. Les principaux avantages décrits par les membres 
canadiens sont l’accès à un vaste corpus de documents, la possibilité de demander des 
documents pouvant être consultés par des étudiants handicapés, la coopération avec d’autres 
bibliothèques de recherche pour la conservation de documents imprimés ou numériques, et la 
participation à une communauté de spécialistes.  
 
Durant l’automne 2018, McGill, l’Université de Toronto et l’Université de l’Alberta ont toutes 
organisé une journée de formation HathiTrust. Lors de ces activités, le personnel de HT a aidé 

http://www.carl-abrc.ca/mini-site-page/at-risk-north/summary-report/
http://www.carl-abrc.ca/wp-content/uploads/2019/03/AtRN2_report_EN.pdf


les membres à se familiariser avec les outils numériques en sciences humaines et les diverses 
fonctions offertes. Des collègues d’universités voisines ont été invités à assister à ces 
formations.  
 
Au début de 2019, des pourparlers entre Joseph Hafner de l’Université McGill et le HT ont 
débouché sur une entente visant à examiner de plus près les publications du gouvernement 
canadien déjà conservées dans HathiTrust. Le HT demandera conseil à un spécialiste canadien 
du droit d’auteur.   
 
Initiative canadienne sur les données liées (ICDL) 
Créée durant l’été 2015, l’ICDL a optimisé une collaboration déjà existante entre les services 
techniques de cinq universités canadiennes et l’a élargie pour y inclure Bibliothèque et Archives 
Canada et Bibliothèque et Archives nationales du Québec. L’objectif général de ce partenariat 
est de travailler tous ensemble pour que chaque institution soit bien préparée à adopter les 
données liées, et offrir un leadership pour l’adoption des données liées par les bibliothèques 
partout au Canada. Les réalisations du groupe sont, notamment, la traduction en français des 
feuilles d’information de Zepheria; un sommet financé par le CRSHC en octobre 2016; la mise 
sur pied d’un projet sur les données numériques liées, reliant des thèses canadiennes 
préparées à l’Université de la Colombie-Britannique, l’Université de l’Alberta, l’Université de 
Totonto, l’Université de Montréal et l’Université McGill; la participation aux réunions de travail 
de LD4P et l’essai de la plateforme SHARE-VDE de Casalini Libri; une réunion conjointe avec la 
communauté canadienne des bibliothèques, des archives et des musées; et un module de 
formation sur les principes fondamentaux des données liées élaboré coopérativement à 
l’intention du personnel des bibliothèques. Depuis 2015, des représentants de l’Université 
Concordia et de l’Université Memorial, du Réseau canadien d’information sur le patrimoine 
(RCIP) et de l’Université Laurentienne se sont joints au projet.  
 
Groupe de travail sur le dépôt numérique fiable du Réseau canadien de documentation pour la 
recherche (RCDR) 
Dans un rapport au Comité sur la stratégie de contenu du RCDR, le Groupe de travail sur le 
dépôt numérique fiable examine la possibilité que les archives du journal électronique du 
portail universitaire de l’OCUL deviennent un dépôt national pour les membres du RCDR au 
Canada. Lorsque ce projet de dépôt sera réalisé, le portail universitaire deviendra un dépôt 
national pour les contenus autorisés par le RCDR. Cette initiative a été approuvée par les 
membres à l’assemblée générale annuelle du RCDR en octobre 2018. Des discussions se 
poursuivent entre l’OCUL, le portail universitaire et l’Université de Toronto pour en arriver à un 
accord approprié et commencer la mise en œuvre. 
 
 
DÉVELOPPEMENTS RÉCENTS AILLEURS DANS LE MONDE 
Les plus récents développements dans le domaine de la gestion collective des imprimés ont fait 
ressortir l’importance de conjuguer les efforts de préservation des documents imprimés et des 
documents numériques, et de planifier de manière holistique la préservation, l’accès, la 
numérisation, et une meilleure prestation des services. Dans cette section, nous présenterons 

http://www.banq.qc.ca/accueil/


brièvement quelques-uns des multiples projets en cours à l’échelle internationale dans ce 
domaine. Ils ne représentent qu’un mince échantillon des nombreux modèles utilisés dans les 
projets relatifs au partage des imprimés dans le monde. Nous avons retenu ceux qui illustrent 
une gamme de modèles, notamment un dépôt central géré par une bibliothèque nationale, un 
entreposage en commun géré par un consortium, et une collaboration coordonnée de manière 
souple entre des projets régionaux.  
 
Partenariat concernant les collections de livres imprimés partagés  
En avril 2018, l’Eastern Academic Scholars’ Trust (EAST), financé par la fondation Andrew W. 
Mellon, a tenu à Boston un sommet sur la gestion des monographies imprimées partagées. Des 
représentants de programmes portant sur les monographies imprimées partagées en Amérique 
du Nord, ainsi que des chefs de file dans le domaine des communications savantes, de la 
préservation et de la numérisation des imprimés ont été invités à participer à ce sommet pour 
discuter de la possibilité de créer un réseau de partage des monographies imprimées en 
Amérique du Nord. Caitlin Tillman (U. de Toronto) et Doug Brigham (U. de la C.-B. et COPPUL) 
ont été invités pour représenter des projets de partage des imprimés au Canada. En organisant 
ce sommet, l’EAST était motivé par la conviction que « les programmes de partage des 
imprimés sont arrivés à un moment charnière et [que] nous devons profiter de cette occasion 
pour élargir nos perspectives à l’échelle nationale ». L’événement avait pour objectif de « réunir 
des acteurs de premier plan dans les programmes de partage des imprimés pour réfléchir à la 
meilleure façon de travailler ensemble afin de garantir un avenir prometteur pour les imprimés 
partagés. » Le sommet a débouché sur la formation de six groupes de travail : normes, étude 
des risques, données ouvertes, conservation/partage des ressources, structure 
organisationnelle, et communications. Pour de plus amples informations, voir :  
https://sites.google.com/a/blc.org/summit/. 
 
Les participants au sommet se sont réunis de nouveau à Boston en décembre 2018 pour 
examiner les rapports des groupes de travail et pour prendre des décisions sur la marche à 
suivre. Ils ont convenu qu’un modèle organisationnel fédéré serait plus approprié qu’un modèle 
centralisé. Ils ont aussi décidé de confier aux six groupes de travail et à un comité directeur le 
mandat de mettre sur pied la nouvelle organisation au cours de l’année 2019. On pourra 
consulter les comptes rendus détaillés de ces discussions sur le site Web du sommet. 
 
En janvier 2019, une nouvelle organisation, le Partnership for Shared Book Collections, a été 
lancée. Cette organisation est issue des deux sommets sur le partage des imprimés. Le COPPUL 
et Keep@Downsview sont tous les deux membres de ce partenariat. Des groupes de travail ont 
été constitués pour « réfléchir à la gouvernance, aux adhérents, aux services et au modèle de 
fonctionnement de la fédération, ainsi qu’à un comité directeur pour en assurer la 
supervision ».  
 
Ce travail préparatoire devrait être terminé en 2019. Nous sommes heureux de constater que 
parmi les membres, on compte des consortiums et des bibliothèques de partout en Amérique 
du Nord. Plusieurs bibliothèques canadiennes ont déjà joint l’organisation et les autres sont 
encouragées à le faire. 

https://sites.google.com/a/blc.org/summit/
https://eastlibraries.org/partnership-shared-book-collections


 
Center for Research Libraries (CRL) 
Pendant plusieurs décennies, le CRL a agi comme un service de gestion des imprimés partagés 
pour ses bibliothèques membres, en abritant dans ses installations de Chicago un exemplaire 
unique de documents faiblement utilisés par ses membres. Au cours des dix dernières années, 
le CRL a aussi joué un important rôle de coordination, servant de plateforme pour le partage 
d’information entre divers programmes d’archivage d’imprimés.  
 
Le CRL héberge également le Print Archives Preservation Registry (PAPR) pour soutenir 
l’archivage et la gestion des collections de publications en série en fournissant des informations 
détaillées sur les titres, les collections et les conditions d’archivage des principaux programmes 
d’archivage d’imprimés et de gestion des imprimés partagés. Le PAPR utilise les normes 
actuelles de présentation élaborées par la communauté; on peut consulter le site Web du PAPR 
à l’adresse suivante : http://papr.crl.edu  
 
Le PAPR comprend : 

● un aperçu des efforts collectifs déployés en Amérique du Nord pour préserver les 
publications en série imprimées; 

● un répertoire des programmes d’archivage des imprimés; 
● une base de données interrogeable contenant les collections de publications en série, 

dédiée aux programmes d’archivage d’imprimés et de gestion des imprimés partagés; 
● des rapports téléchargeables de titres et de collections pour les programmes 

d’archivage d’imprimés participants;  
● l’affichage d’informations sur les titres et collections provenant des programmes 

d’archivage d’imprimés participants;  
● des statistiques concernant les collections répertoriées dans le PAPR. 

Dans la foulée du sommet @Risk: Stewardship, Due Diligence and the Future of Print tenu par 
le CRL en avril 2016, l’organisme a proposé un nouveau plan d’action sur le partage des 
imprimés pour les années 2017-2026 visant à se transformer lui-même « d’un simple dépôt en 
un réseau de dépôts partenaires fiables ». Ce plan de dix ans reposera largement sur une 
distribution des responsabilités dans le partage des imprimés (publications en série), des 
synergies avec les équivalents numériques et des relations avec les dépôts régionaux tels que 
Keep@Downsview. Le CRL fournit un leadership coordonné dans ce domaine et assure la 
supervision du PAN (Print Archive Network), un groupe très actif de dépôts d’imprimés partagés 
en Amérique du Nord qui se rencontre deux fois par année à l’American Library Association. Un 
des principaux thèmes privilégiés par le CRL est « une approche de conservation à l’égard du 
partage des imprimés ».    
 
Dans un article intitulé « Holes in the Print Safety Net » (http://www.crl.edu/blogs/holes-print-
safety-net), le président du CRL souligne l’importance d’avoir des définitions et des attentes 
communes par rapport à l’exhaustivité des corpus documentaires et à l’exactitude des données 

http://papr.crl.edu/
http://papr.crl.edu/
http://papr.crl.edu/
http://papr.crl.edu/program/
http://papr.crl.edu/program/
http://papr.crl.edu/title/
http://papr.crl.edu/title/
http://papr.crl.edu/title/
http://papr.crl.edu/title/
http://papr.crl.edu/title/
http://papr.crl.edu/title/
http://papr.crl.edu/counts/
https://www.crl.edu/events/risk-stewardship-due-diligence-and-future-print-crl-collections-forum
https://www.crl.edu/blogs/crls-agenda-shared-print-2017-2026
https://www.crl.edu/blogs/crls-agenda-shared-print-2017-2026
http://www.crl.edu/blogs/holes-print-safety-net)
http://www.crl.edu/blogs/holes-print-safety-net)


les concernant. Les programmes canadiens pourraient contribuer à combler ces lacunes dans 
les archives imprimées de JSTOR décrites dans cet article. 
 
OCLC 
L’OCLC joue un rôle actif dans la gestion des imprimés partagés en privilégiant quatre domaines 
clés : l’analyse des données (grâce à sa gamme de produits tarifés Sustainable Collection 
Services ), les engagements de conservation, la validation, et le service d’enregistrement des 
imprimés partagés (offert avec un abonnement complet aux services de catalogage). Il faudra 
surveiller les développements de l’OCLC relativement aux normes de facto pour les énoncés de 
conservation et de validation dans les notices bibliographiques, et les travaux menés par l’OCLC 
sur les métadonnées en collaboration avec HathiTrust.  
 
L’OCLC fournit un mécanisme de téléversement par lot pour enregistrer les engagements des 
organismes par rapport aux monographies partagées. Les organismes téléversent les fichiers de 
numéros OCLC pour lesquels ils souhaitent enregistrer leurs engagements, ainsi que des 
renseignements sur ces engagements (nom du programme, date d’échéance, etc.). L’OCLC 
traite les fichiers et met à jour les notices bibliographiques avec plus de 583 zones, avec les 
renseignements sur les engagements. L’OCLC rendra aussi disponibles les notices MARC 
actualisées pour les reverser dans les systèmes locaux. On trouvera d’autres informations de 
l’OCLC dans les pages suivantes : 

● Gestion des imprimés partagés : https://www.oclc.org/fr/services/shared-print-
management.html 

● Foire aux questions:  https://www.oclc.org/fr/services/shared-print-
management/questions.html 

● Webinaire de décembre 2018 avec COPPUL (diffusion en continu) : 
https://oclc.webex.com/oclc/ldr.php?RCID=bfea9e8bec490ee4851adf68946da28f 

● Webinaire de décembre 2018 avec COPPUL (téléchargement): 
https://oclc.webex.com/oclc/lsr.php?RCID=32cb2040788d87f1ab463d970621f074 

 
L’OCLC collabore avec le CRL, grâce à une subvention de la fondation Mellon, « afin d'améliorer 
l'infrastructure sous-jacente de la base de données WorldCat d'OCLC et du Print Archives 
Preservation Registry (PAPR) du CRL, et ainsi recueillir, mais également rendre accessibles des 
données exploitables destinées à la gestion du partage des publications imprimées. » Voir le 
communiqué de presse de juin 2018 : https://www.oclc.org/fr/news/releases/2018/20180624-
oclc-awarded-mellon-foundation-grant.html 
 
Une rencontre d’une journée s’est tenue en novembre 2018, en lien avec la Conférence de 
Charleston, durant laquelle les participants devaient discuter de certaines exigences du travail 
financé par la Fondation Mellon. Le COPPUL était invité, mais n’a pu y participer. À la fin de 
janvier 2019, l’OCLC a annoncé la formation d’un Groupe conseil sur les imprimés partagés qui 
réunira des représentants de chacun des programmes actuels de partage des imprimés alors 
qu’ils élaborent leur nouveau registre d’imprimés partagés. Fait à noter, ce nouveau registre 
comprendra les publications en séries et les monographies en plusieurs volumes.  
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Rosemont Shared Print Alliance 
Le Rosemont Shared Print Alliance est un regroupement de programmes régionaux désireux de 
coordonner leurs efforts à plus grande échelle pour garantir la conservation et l’accessibilité 
aux fichiers anciens de journaux imprimés. Les participants actuels sont : 

● Big Ten Academic Alliance Shared Print Repository (CICBTAA-SPR)* 
● Eastern Academic Scholars' Trust (EAST) 
● Florida Academic Libraries Repository (FLARE)* 
● Scholars Trust* 
● Western Regional Storage Trust (WEST)* 

Rosemont a été créé en 2015-2016 lorsque quatre* programmes de partage de journaux 
imprimés aux États-Unis se sont rencontrés pour examiner diverses avenues de collaboration. 
Les représentants de ces programmes ont ciblé les secteurs les plus susceptibles de bénéficier 
d’une action collective durable. Ces discussions ont débouché sur une vision, une mission, des 
orientations stratégiques et une structure de gouvernance communes afin de guider les efforts 
collectifs du groupe pour développer les collections de journaux imprimés partagés aux États-
Unis. Les projets collectifs sont dirigés par un comité exécutif et un comité des opérations. Pour 
d’autres informations, voir : https://rosemontsharedprintalliance.org/  

Scholars’ Trust 
Le Scholars’ Trust est un autre programme de coordination majeur regroupant plusieurs 
consortiums. Dans le cadre de ce programme, l’Association of Southeastern Research Libraries 
(ASERL) et le Washington Research Library Consortium (WRLC) ont conclu une entente visant à 
réunir les contenus de leurs collections de journaux imprimés en vertu d’une seule et même 
entente de conservation et d’accès. Participent aussi à ce programme le FLorida Academic 
REpository (FLARE), une collection commune à l’échelle de l’État de documents imprimés peu 
utilisés provenant de diverses bibliothèques universitaires de la Floride, et le Triangle Research 
Libraries Network (TRLN), un projet collaboratif de partage des imprimés entre l’Université 
Duke, l’Université d’État de la Caroline du Nord et l’Université de la Caroline du Nord à Chapel 
Hill. La liste complète des titres ainsi réunis comprend plus de 14 000 journaux différents et plus 
de 300 000 volumes, faisant de Scholars Trust l’un des plus importants dépôts de journaux 
imprimés aux États-Unis.  
 
Les bibliothèques du WRLC et de l’ASERL ont également convenu, dans le cadre de cette 
entente, d’étendre leurs services mutuels de prêt entre bibliothèques (PEB). 
 
Australie 
CAVAL, un consortium polyvalent formé de 11 bibliothèques d’universités australiennes, 
administre un entreposage commun pour ses membres depuis plus de 35 ans. CAVAL gère le  
CARM (CAVAL Archival and Research Materials) Centre, une installation près de Melbourne 
spécialement conçue à des fins d’entreposage pour ses membres et d’autres organisations. 
Construit en 1996, le centre a été agrandi en 2010 avec l’ajout d’un deuxième édifice, le 
CARM2. Cet agrandissement permet d’entreposer jusqu’à trois millions de volumes dans un 

http://www.btaa.org/
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http://cms.uflib.ufl.edu/flare/Index.aspx
http://www.trln.org/programmatic-councils/collections-council/collaborative-print-retention-committee/
https://scholarstrust.org/resource-sharing


mode de rangement typique aux bibliothèques, ou sept millions de volumes dans un rangement 
à haute densité. Les installations CARM1 et CARM2 opèrent selon des ententes légèrement 
différentes. CARM1 fonctionne comme une collection partagée, la propriété des volumes 
déposés étant transférée au CAVAL, alors que CARM2 est gérée comme une installation 
d’entreposage commune, où chaque bibliothèque participante décide par elle-même ce qu’elle 
souhaite y déposer sans politique de collection centralisée, et conserve la propriété de ses 
documents.   
 
UK Research Reserve (UKRR) 
La UKRR est gérée par la British Library pour préserver les collections de journaux imprimés du 
pays. Le programme vise à offrir aux chercheurs un accès rapide et facile aux documents 
entreposés, tout en aidant les bibliothèques à prendre des décisions rentables. La UKRR était à 
l’origine un projet conjoint entre des bibliothèques universitaires, la British Library et le Higher 
Education Funding Council for England (HEFCE - maintenant Research England). Le projet, 
commencé en 2007 et terminé en mars 2019, a permis de sauver environ 120 km de rayonnage 
dans les bibliothèques universitaires. En raison du succès de ce projet, en 2019, la British 
Library s’est engagée à continuer d’offrir le service dans le cadre de son mandat en tant que 
bibliothèque nationale du Royaume-Uni.  
 
Stratégie 2016-2020 de la Bibliothèque nationale de Finlande 
En poursuivant ses trois objectifs stratégiques (et actions connexes), le réseautage entre les 
bibliothèques nationale, universitaires et publiques, la promotion de la préservation et la 
numérisation, la Bibliothèque nationale de Finlande souhaite franchir des étapes importantes 
en offrant des ressources ouvertes au public et en soutenant la recherche d’ici 2020 : 

● offrir des services numériques largement accessibles au public; 
● les ressources et les services en information contribuent à une plus grande ouverture; 
● offrir les conditions nécessaires à la recherche numérique et aux milieux 

d’apprentissage. 
  
https://www.doria.fi/bitstream/handle/10024/131074/strategy_of_natlibfi_years_2016-
2020.pdf?sequence=2 
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